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Au milieu des vacances, la nuit du 14 juillet, en 

Finlande, pays des rennes et du soleil de minuit, 

Jean-François Sélaudoux nous a quitté.

Il a fallu attendre la rentrée de septembre, pour 

nous réunir autour de lui avec sa famille, ses amis 

et collaborateurs, en l’Eglise Saint-Augustin à 

Paris, ce 6 septembre, tandis que s’élevaient des 

orgues du chœur ses airs d’opéra élus. 

Tu étais parti en voyage cet été, animé 

d’une curiosité permanente et d’une soif de 

découvertes à partager, là où la nuit disparaît 

au-delà du cercle polaire, chassant les ténèbres 

de ton lumineux regard. Dans tes yeux bleus 

comme le ciel reflété dans l’eau profonde des 

fjords, brille l’étincelle gentiment moqueuse de 

ce détour, partir en cette nuit claire du 14 juillet 

rejoindre l’éternité. De ce monde de lumière, 

tu nous observes avec humour et tendresse 

aborder la rentrée. 

Ton écoute bienveillante et tes conseils judicieux 

vont nous manquer.

Ton exemple de vie restera présent dans notre 

mémoire, comme l’ombre fidèle aux côtés de 

ton épouse, notre amie.
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